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Theresa May, le COll1ll1encell1entde la fin ?
Personne n'a jamais rien pu lire sur Les limites de la méthode May

le visage de Theresa May. C'est Mais à l'approche du 29 mars 2019,
toujours la même impassibilité dans la date butoir du retrait officiel de rUE,
les situations les plus dramatiques, la la méthode Maya peut-être montré ses
même maîtrise de soi devant des évé- limites.
nements éprouvants. Plus que jamais son style personnel
Ainsi, imperturbable, ne laissant rien de gouvernement est sur la sellette.

paraître, la Première ministre britan- Ainsi, à l'instar de son modèle, Mar-
nique n'a pas sourcillé devant le succès garet Thatcher, Mm'May court-circuite
de la manifestation des partisans du systématiquement ses ministres tenus
maintien dans l'Union européenne qui dans l'ignorance de l'avancement des
a réuni 700.000 personnes, le 20 oc- pourparlers.
tobre, dans les rues de Londres. Dans le dossier du Brexit, elle se re-
May est restée tout autant impas- pose sur un seul conseiller, Olly Rob-

sible face aux attaques violentes au sein bins, haut fonctionnaire issu des ser-
de son propre camp qui ont déferlé sur vices de renseignements, habité de
elle à la chambre des Communes à la desseins ambitieux, d'initiatives et
suite de sa proposition d'étendre la pé- d'idées déconcertantes. On peut imagi-
riode de transition du retrait du ner le stratège de l'ombre en « cow-boy
Royaume-Uni de l'Union européenne conduisant la caravane an avant-
pour tenter de sortir les négociations garde, seul sur son cheval », comme
de l'ornière. Kissinger s'était lui-même dépeint,
Des nombreuses surprises provo- C'est Robbins qui traite directement

quées par les dernières péripéties dcs avec Michel Barnier, le négociateur en
tractations du Brexit, la moindre n'au- chef de l'UE. Le ministre du Brexit,
ra pas été d'avoir réuni dans la Dominic Raab, tout comme le secré-
condamnation la droite curosceptique taire au Foreign Office, Jeremy Hunt,
et les modérés europhiles de la forma- ne font que de la figuration. Le «Ras-
tion au pouvoir. Les premiers rejettent poutine anglais », son surnom, a été
l'allongement de la période de transi- l'architecte du plan Chequers de libre
tion au-delà du 31 décembre 2020 en circulation des marchandises post-
invoquant la poursuite par le Brexit rejeté par les 27, 11 est égale-
Royaume-Uni du financement du bud- ment à l'origine de l'idée de prolonger
get européen sans avoir son mot à dire la période de transition.
sur sa redistribution. Les seconds sou-

. .. . '.'« Elle encaisse les coups sans bron-IIgnent que pareille solutum ne ferait h l' 't 1 . 1 t' dl" ,.r;, . 1 . . d' c er, zmz e a czrcu a zan e z7!Jorma-qu accrOltre es mcertItu es econo- t' t t de 1 d'" .f
miques créées par le largage des zan ~ re ~r ~s ec~swns», en lque

le Fznancwl Tzmes a propos de sa
amarres. d ' d 1r • d
D, d . 't' 1 con Ulte «perso» es allaIreS uepourvue e sa maJon e par emen-

taire depuis les élections du 8 juin royaume.. ,., ,
2017 d, d t d t't rt' , Sur le papier, vu 1anthmetIque par-, epen an u pe 1 pa 1 UlllO-1 . Il 1 Ch b d. t t ta t d'Ul t ementalre actue e, a am re es
n.ls eJro ~ n , ster P?u: sa sur- Communes ne devrait pas ratifier l'ac-
VIe, :" "ay ne ses mam ~nue au cord final avec Bruxelles. Un tel rejet
pouvOIr qu a coups de concessions aux d' 't' , 't hl t '1 h t dcon Ulral meVl a emen a a eue e
uns et au.xautres. De telle sorte que ses M Mt' d Il '1 t'm, ay e a e nouve es e ec IOns.
dérapages ont toujours été contrôlés, R t . al' xt ' " ', es e que m gre son e reme laI-
se,senvols eale~les .e~ses erreurs ra~ra- blesse politique, la Première ministre
pees par sa tenae~te et sa volonte de dispose de plusieurs atouts pour espé-
rester au 10 Downmg Street. rer rester à« Number Ten ».
Pris entre un parti et une opinion

profondément divisés sur l'issue du
Brexit et le désir de parvenir à un ae-
eord avec Bruxelles, l'ex-ministre de
l'Intérieur n'a cessé d'osciller entre l'un
et l'autre. D'écarts en soumissions, de
chutes en redressements, sa route aura
été un parcours d'obstacles sans fin.

Deux personnalités décrédibilisées
Brexiteers et pro-Européens conser-

vateurs ne disposent pas d'un nombre
suffisant de députés pour la
contraindre à démissionner. Par
ailleurs, il n'existe pas de remplaçant
crédible. L'instinct de survie de ses
propres troupes est un autre avantage,
La chute du gouvernement en cas de
défaite parlementaire ouvrirait la voie
à un scrutin que l'opposition tra-
vailliste, même ancrée à l'extrême
gauche, pourrait remporter. Les unio-
nistes protestants, n'ont pas d'autre
choix que de soutenir Theresa May au
risque de faire passer le leader du La-
bour, Jeremy Corbyn, proche de leur
ennemi juré, les nationaJistes catho-
liques du Sinn-Fein.
Le chef du gouvernement peut égaie-

ment compter sur l'hostilité du public
envers les deux principaux avocats du
camp du maintien dans l'UE et de l'or-
ganisation d'un nouveau référendum.
En raison de ses mensonges lors de la
guerre en Irak de 2003 et de ses liens
d'affaires avec les autocrates, Tony
Blair est totalement déconsidéré. Il en
est de même de l'ex-vice-Premier mi-
nistre Nick Clegg qui s'est transféré
avee armes et bagages dans la Silicon
Valley à un moment erucial du Brexit.
L'Européen convaincu a été recruté
comme directeur de la communication
et de la stratégie par Facebook. Une
nomination d'alitant plus étonnante
que le groupe américain est dans la
tourmente depuis que la société londo-
nienne Cambridge Analytica a été ac-
cusée d'avoir récupéré ses données
pour élaborer un logiciel permettant
de prédire et d'influencer le vote des
électeurs afin de peser dans la cam-
pagne référendaire du Brexit, en 2016.
Toujours ee personnage égal, d'appa-

rence froide comme il sied à la fille de
pasteur, sorte de figure sévère, opi-
niâtre, minutieuse, dépourvue de toute
sensiblerie ... Theresa May nous rap-
pelle l'univers désuet, en trompe-l'œil,
des romans policiers de PD James et
de Ruth Rendell dans lesquels il ne
manque pas un brin de lierre sur le
manoir où le crime a été commis.
May,Brexit : drôle de dame, drôle de

drame ...•
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